
LE SAMEDI

AVIS AUX FUMEURS. IR. WILSON SMITH A. MONGEAU

LE TIABAC À Fu'MEi& (MIXTURE~)

>ýureme de la Crèýnio
est un délicieux nmélange de Périq,,e Lus
nais do la paroiissc de StJactlucs, (le vér-itable
tabac importé en p)alcttes; eutra brillanites et
finonient hachées, de tsibac dlu couleur extra
haché cn longs filameunts, et de udiverses autres
mafrques do tabacs de lk llavanc choisis avec
soin1.

J. M FORTIER, Fabricant,
MO NTR E AL.

"A titre d'essai un paqîuet (le 2 onces sert
expédié par la peudc,franc lpt.qinc
nous fera tenir la roinnue de 25 et.s."

, "Selizo"'
Appareil le plus pra.

tique pour-

FAIRE SOI-MEME
às bol] marché

SELTZ
(SODA WATER)

s~ ~ indispensable (tans
y y toutes les familles.

$4.00
P rix fl n N,, ouic

- - u,:t Ie bouiteilles
$5.50

HUMM

ImportateurS de Produits Français

55 Rue St-Sulpice
MONTREAL

UN B~EL ACTE DE CHAlUItTlÉ

-La charité, Monsieur, disait u nivon
-La charité que je vais vous fIre, ré-

pondit l'interpelé., c'est celle d'un bon con-
seil. Allez à l ospice Auiclair et deman.
dez M. J. X. CliAsf.F.s, ou encore asdressez-
vous à M. le D>r SYLVE:STR~E, 11l28 rue St-
Denis. Ces ncsiou,',. vous guériront de
l'ivrognerie, cause <le tous vos malheurs.

(Entre les Rues Oralg et Vitré.>

Débentures (10 Glouvernement, M1unictpales
et de Chemins de For achetées etvendue.

Placements d'Argent
sur sécurité& dc première classe toujours en
mains.

Examen gratis de la vue par un opti-MONTREAL cien sWéialiste.

Fausses dents sans palais. Couronnes on or ou on porcelaino
posées sur do vieilles racines. Dentiers faite d'après les procédés
les plus nouveaux. Dents extraites sans douleur par l'électricité
et par Anesthésie locale, chez

J. G. A. GEN DREAU, Dentiste
Heures de consultations. 9 hr &.m. à 6 p.m.

T41. Bell 28t8 20 Rue St-Laurent

LA -SOCIÉTÉ NATIONALE
DE SCULPTURE

Au souvenir des voix discordantes
qu'a fait entendre l'agitation politique
de ces derniers temps, c'est plaisir
d'entendre parler musique et harmo-
nie; aussi jamais plus qu'aujourd'hui
la tâche que poursuit la Société Artis-
tique Canadienne n'a-t-elle rencontré
de sympathie dans le public.

Développer le goût des beaux arts
en général et de la musique on parti-
culier, c'est plus que distraire le pu-
blic, c'est comme le guérir d'une crise
nerveuse qui troublait à la lois ses fa-
cultés jibysiques et mentales. Inutile
après cela de dire combien nous Sou-
haitons de succès à la Société Artisti-
que Canadienne dans l'oeuvre philan-
thropique qu'elle poursuit au milieu
(le nous.

Entendu au square Mirabeau.
Une femme à sa voisine:
-Quel beau bébé vous avez-là, Ma-

(lame, quel âge a-t-il?
La mnaman.-Trois mois, Madame.
La femnme.-Ah 1 vraiment, il parait

bien six mois. Mais c'est qu'il a des
cheveux, le chédri 1

La maman, avec orgueil-Il a même
déjà des petits poux, Madame!

La fernim.-Alx I c't'amour!

CUERISON RAPIDE

Un de nos confrères est en train de
poser dans l'antichambre du docteur
Z... Impatienté, il appelle un domes-
tique:

-Mon ami, allez dire à votre maître
que s'il ne me reçoit pas dans cinq
Iminutes, je suis guéri!1

POURQUOI SE CASSER LA TÊ-TE

Un Excellent Journal"

P>arlant do l'excellent Jour aru i gi ltloisanîl,

THE REVIEW
de Chicago, La Vérité s'exprime comnme suit: Voilà un monsieur qlui se donine un mal

vlNous engageons ceux do nom lecteurs qui é,îo.me à trouver une place (le villégiature.aeulent suivre l'idée allomande on Amérique' 'uet quIne Ceivent pas lire l'allcnand .de s'abulou quoi téléphoner ainsi à tous ses amis?
nier à ce lournal Tite Jevice, dont l'éditeur Qu'il aille donc à BEAVILIVAC<:, OU Mieuxest M. Arthur Proue. Adresse. Il5 Schlîhler, qu'il s'aclrcsse;i MiN. I:Q's& ONE ,Street, Chicago, 111. Prix de l'abonnment, [ au-dessus ',e la Blanque du Peuple ; ces$1.50 par année.'

-De la Vérité, Québc, 31 août 1895. messieurs l'auront vite tiré d'embarras.

LE GOUT DU SPORT

Ce n'est pas à la ville que ces dames peu-
vent se livrer aux exercices athlétiques,
mais bien à la campagne. Or, Pour le sport
comme pour la salubrité, il n'y a pas de
place comme Cartierville et St-Laurent. (On
peut y acheter des terrains à bas prix, et
même les visiter sans qu'il en coûte rien, en
s'adressant à MU. ExAuClrnhî' & DÉRY,
agents d'immeubles, 505 rue Craig, coin de
la rue Sb-Laurent.

DANS lUN BAL OFFICIEL

-- Monsieur, permettez-moi de vous
Serrer la main, pour faire voir que je
connais; quelqu'un ici.

-Avec plaisir, monsieur, car je me
trouve absolument dans !e même cas
que vous.

-Alors, vous donnez à votre fille,
ma fiancée, 100,000 francs : c'est peu.

-Oui, mais elle aura tout notre
bien à notre mort.

Le fiancé distraitement:
-A peu près vers quelle époque J

ENTRE AMIS

-E !vous ne m'avez pas rendu
mon parapluie. Je vous l'ai prêté il y
a plus d'une semaine.

-Je sais bien; mais il a toujours
plu depuis.

(;A CHIANGE LA TIIî5Fi

-Vous savez, le fils Molard, il vient
de voler 30,000 francs à son patron.

- Il va bien, le gaillard !
-Il a, de plus, emporté votre para-

pluie.
-Ah ! l'affreuse canaille!

Qu'importe si votre fiancée eat jolie
de face,' ne vous' prononcez jamais
avan~t de l'avoir vue "lde dot."
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EN VENTE PARTOT
... EN GROS CHEZ .

LAPORTE, M9ARTIN & CIE
Montréal, seuls agents

VISîITE IDE CÈREMONIE

Les candidats heureux aux élections du
'23 juin doivent bien une visite de remercie.
ment à ceux qui ont organisé leur élection.
S'ils veulent par leur tenue produire une
bonne impression qu'ils ne manquent pas
de se faire habiller chez M. DUHIAMEL, 1680
rue Ste-Catherine, près de la rute St-Denis.

DISCUS8ION OISEUSE

Voilà deux individus qui discutent à pro-
pos de 'meubles qu'ils désirent acheter. L'un
dit que sur la, rue Dorchester ils sont chers
nmais pas beaux ; et l'autre dit que sur la
rue St-Laurent ils sont beaux mais pas
bons. Qu'ils aillent 'louc Chez MM. T. E. &
A. MAIRTII, 1924 rue Notre-Dame. Là ils
trouveront tout un assortiment de meubles
pas chers, beaux et bons à la foie.

vur ur- lialluilir


